
Référencement et citation dans les dictionnaires de Pierre MARIN (1667/68-1718) : 

source de légitimité et outil de légitimation 

Les lemmes d’un dictionnaire de langue relevant d’un emploi autonymique, la nomenclature 

peut être envisagée comme une longue liste de citations. Celles-ci sont toutefois implicites, 

puisque les entrées proviennent d’un usage attesté (bon, élégant, courant, savant, etc.). À cette 

citation implicite, omniprésente dans le travail lexicographique, s’oppose la citation explicite, 

caractérisée par un référencement de la source, souvent accompagné de dispositifs 

typographiques (symboles, changement de police) ou discursifs (formules introductives). Le 

degré de précision du référencement varie selon les objectifs du lexicographe : il peut aller de 

la simple mention d’un auteur à une référence bibliographique complète. Dans la 

microstructure de l’article, le référencement accompagne le plus souvent l’exemple qui illustre 

l’emploi du definiendum en mention. Mais le référencement peut aussi accompagner des (sous-

)lemmes autonymiques sans exemple (se rapprochant alors de la connotation autonymique en 

stylistique) ou bien encore des définitions. 

L’usage du référencement à grande échelle apparaît avec le Dictionarium (1502) d’Ambrosius 

Calepino. Dans cet ouvrage fondateur, le référencement atteste que le lemme appartient à 

l’usage d’auteurs latins considérés comme modèles et justifie ainsi la présence du lemme dans 

la nomenclature. Son absence, à l’inverse, signale que le mot ne relève pas du lexique classique. 

Ce procédé est repris et affiné au XVIᵉ siècle par Robert Estienne, qui renvoie aux pages 

précises de ses éditions d’auteurs antiques. Il est ensuite érigé en véritable méthode 

lexicographique par l’Accademia della Crusca dans son Vocabolario (1612). À l’origine, le 

référencement sert donc de courroie de transmission, transférant la légitimité des auteurs cités 

au dictionnaire. À partir du XVIIᵉ siècle, le référencement tend à s’autonomiser et devient en 

soi un gage de qualité, même sans caution d’autorité. L’exemple le plus marquant est celui du 

Dictionnaire François (1679/1680) de Richelet, dont les rédacteurs recourent à l’autocitation. 

Le succès considérable de cet ouvrage, largement diffusé en Europe et souvent imité, contribue 

à faire du référencement un instrument de promotion d’auteurs, posés en modèles linguistiques 

et stylistiques. 

Notre communication se concentre sur le cas de Pierre Marin (1667/68-1718), lexicographe et 

maître de langue hollandais d’origine française, dont les dictionnaires bilingues français-

néerlandais s’inspirent directement des modèles français, notamment ceux de Richelet et de 

l’Académie française. Nous analyserons, dans un premier temps, les formes et objets du 

référencement (auteurs cités, genres textuels mobilisés) et leur évolution au fil de son œuvre 

lexicographique. Dans un second temps, nous étudierons les fonctions du référencement, 

notamment : 

1. appel à l’autorité en matière d’usage linguistique ; 

2. appel à l’autorité sur le plan de connaissances encyclopédiques ; 

3. témoignage linguistique à valeur variable, parfois fondé sur une autorité incertaine, 

permettant au lexicographe de se couvrir contre les reproches tout en cédant à la 

tentation d’exhaustivité. 

Nous montrerons enfin que, dans le volet néerlandais, la fonction promotionnelle du 

référencement est davantage exploitée, témoignant d’une appropriation locale des pratiques 

lexicographiques françaises et d’une volonté d’ériger le dictionnaire en vecteur d’autorité 

culturelle et linguistique. 
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